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LUNYU


 


« Fofa* » est ce qu’il y a de plus subtil et de plus profond, c’est la science la plus mystérieuse et la plus extraordinaire de tous les systèmes de connaissance du monde. Pour défricher ce domaine, il faut transformer radicalement la façon de voir des gens ordinaires, sinon la vérité de l’univers restera à jamais un mythe pour l’humanité et les gens ordinaires ramperont à jamais dans le cadre tracé par leur propre ignorance.


Mais au fond, qu’est-ce donc que « Fofa » ? Est-ce une religion ? Est-ce une philosophie ? C’est seulement la compréhension qu’en ont les « érudits modernes en bouddhisme ». Ils étudient uniquement des théories, en les soumettant à la critique et à leurs soi-disant recherches comme si c’était quelque chose du domaine philosophique. En fait, « Fofa » ne se limite pas au peu de choses contenues dans les soûtras, ceux-ci ne sont que le niveau initial de « Fofa ». « Fofa », des particules et des molécules jusqu’à l’univers, de ce qui est même plus petit à ce qui est même plus grand, est la vision pénétrante de tous les mystères, il englobe tout et n’oublie rien. C’est la nature de l’univers « Zhen-Shan-Ren* », exprimée de différentes manières à différents niveaux, c’est ce que l’école des taos appelle « Tao* » et l’école des bouddhas « Fa* ».


Aujourd’hui, aussi développée qu’elle soit, la science de l’humanité n’aborde qu’une partie des mystères de l’univers. Dès que nous mentionnons certains phénomènes concrets de « Fofa », il y a des gens qui vont dire : « On est maintenant dans l’ère de l’électronique, la science est très avancée, des vaisseaux spatiaux ont même atteint d’autres planètes – et pourtant vous continuez à parler encore de ces vieilles superstitions. » Pour le dire clairement, l’ordinateur, aussi élaboré qu’il soit, ne peut se comparer au cerveau humain, un cerveau humain qui aujourd’hui encore reste un mystère impénétrable pour la recherche. Les vaisseaux spatiaux, aussi haut qu’ils puissent voler, n’arrivent pas à sortir de l’espace matériel où nous, les êtres humains, existons. Ce que l’humanité moderne est en mesure de connaître par son savoir n’est qu’une toute petite fraction extrêmement superficielle, elle est très loin de saisir réellement la vérité de l’univers. Certains n’osent même pas regarder en face, ni effleurer, ni admettre la réalité de phénomènes qui existent objectivement, car ces gens-là sont trop conservateurs et refusent de modifier leurs conceptions conventionnelles pour y réfléchir. Seul « Fofa » peut dévoiler totalement les mystères de l’univers, de l’espace-temps et du corps humain ; il permet de discerner véritablement la bonté de la méchanceté, le bien du mal, il peut éradiquer toutes les conceptions erronées et donner une vision juste.


Actuellement, les idées qui dirigent la science humaine ne peuvent que limiter son développement et ses recherches à ce monde matériel ; c’est seulement lorsqu’un phénomène a été reconnu qu’on l’étudie, telle est la démarche que l’on suit. Quant aux phénomènes qu’on ne peut ni toucher ni voir dans notre espace, mais qui existent objectivement et qui peuvent aussi se refléter dans notre espace matériel, ces manifestations sont bien réelles ; pourtant, on n’ose pas les aborder et on les considère comme des phénomènes inexplicables. Des gens bornés s’obstinent à prétendre avec des arguments sans preuve qu’il s’agit de phénomènes naturels ; d’autres, pour des motifs inavoués, agissent contre leur conscience et leur mettent en bloc l’étiquette de superstition ; d’autres encore, peu enclins à chercher, esquivent ces questions sous prétexte que la science n’est pas assez avancée. Si l’humanité est capable de renouveler les connaissances qu’elle a d’elle-même et de l’univers, si elle est capable de changer ses conceptions rigides, alors l’homme fera un pas de géant. « Fofa » permet au genre humain de pénétrer à fond les mondes innombrables et infinis. Depuis les âges les plus reculés, ce qui peut donner une explication claire et complète de l’humanité, de chaque espace qui existe matériellement, de la vie et de l’univers tout entier, c’est seulement « Fofa ».












CHAPITRE I


GÉNÉRALITÉS


Le qigong* est connu en Chine depuis des temps immémoriaux. Grâce à cette longue tradition, les Chinois le pratiquent dans des conditions particulièrement favorables. L’école des taos et l’école des bouddhas*, considérées comme appartenant aux deux grandes écoles orthodoxes de cultivation* et de pratique*, ont déjà révélé au public de nombreuses grandes Lois de transmission ésotérique. Les méthodes de cultivation et de pratique dans l’école des taos sont très particulières ; l’école des bouddhas possède les siennes aussi. Le Falun Gong* est une Grande Loi* cultivée et pratiquée aux niveaux élevés dans l’école des bouddhas. Au cours de mon enseignement, je commence par mettre votre corps en état de cultiver et de pratiquer aux niveaux élevés. Ensuite je vous installe un Falun* et les mécanismes énergétiques, tout en vous apprenant les exercices. En plus, mes Fashen* sont là pour vous protéger. Pourtant, c’est loin d’être suffisant pour faire croître votre Gong. Vous devez également connaître les principes de cultivation et de pratique des niveaux élevés. Ces principes sont contenus dans ce livre.


Comme je parle de méthode de niveau élevé, je ne m’attarde plus sur la cultivation de tel ou tel méridien, de tel ou tel point d’acupuncture ou passage d’énergie. Ce que j’enseigne, c’est la cultivation et la pratique de Dafa* qui peut vraiment vous amener vers les niveaux élevés. Cela peut vous paraître mystique au premier abord. Mais ceux qui sont fermement décidés à pratiquer le qigong ne manqueront pas, s’ils essaient de l’étudier avec attention, de découvrir sa profonde et merveilleuse subtilité.


1. Les origines du qigong


Le qigong dont on parle aujourd’hui ne s’appelle pas en réalité qigong. Il a pris sa source dans la cultivation et la pratique individuelle des anciens Chinois ou dans celles des religions. Ce terme est introuvable dans les textes de « l’Alchimie interne », du « Canon taoïste », ou des soûtras* bouddhistes. Au cours de l’évolution de la présente civilisation humaine, le qigong a traversé la période où les religions étaient en train de se former ; il existait bien avant les religions. Après l’apparition des religions, il a pris une certaine couleur religieuse. On le nommait autrefois de diverses façons : la « grande Loi de cultivation des bouddhas », la « grande Loi de cultivation du Tao », « l’Art de faire tourner neuf fois le cinabre* », la « Loi des arhats* », la « méditation du Diamant* », etc. De nos jours, si on l’appelle qigong, c’est pour mieux l’adapter à la façon de penser de nos contemporains et mieux le répandre dans la société. En fait, il s’agit bel et bien de la voie pour cultiver et forger le corps humain qui existe en Chine.


L’histoire du qigong est fabuleusement ancienne. Ce n’est pas une invention de ce cycle de l’humanité. Alors quand a-t-il fait son apparition ? Selon certains, il a trois mille ans et a connu son apogée sous la dynastie des Tang. Pour d’autres, il a cinq mille ans, soit autant que la civilisation chinoise. D’autres encore considèrent, d’après les découvertes archéologiques, qu’il date d’au moins sept mille ans. À mon avis, le qigong n’est pas une invention du présent cycle humain ; il relève d’une culture préhistorique. Des gens possédant des pouvoirs paranormaux ont découvert que l’univers où nous vivons aujourd’hui est né en réalité d’une recomposition après neuf explosions cosmiques : notre planète a donc été maintes fois détruite et chaque fois reconstituée, et des êtres humains s’y sont à nouveau multipliés. Aujourd’hui, on a découvert dans le monde beaucoup d’objets antérieurs à la civilisation actuelle. Si, selon la théorie de Darwin, l’homme a évolué à partir du singe, la civilisation ne devrait pas dater de plus de dix mille ans. Or parmi les vestiges des temps révolus, on a trouvé dans des grottes alpines des peintures rupestres datant de deux cent cinquante mille ans et leurs qualités esthétiques restent inégalées dans l’art contemporain. Dans le musée de l’Université nationale du Pérou se trouve une grosse pierre : un homme y est gravé en train de scruter les astres avec un télescope. Mais cette gravure est vieille de trente mille ans. Comme on le sait, en 1609, il y a plus de trois cent ans, Galilée a inventé un télescope pouvant grossir trente fois. Alors d’où vient ce télescope datant de trente mille ans ? On a découvert en Inde une barre dont la teneur en fer dépasse 99 %. Or la fabrication d’un fer d’une telle pureté est impensable même pour la métallurgie la plus moderne. Qui a donc créé cette civilisation ? Les êtres humains auraient dû en être alors au stade de micro-organismes, comment pouvaient-ils produire de telles choses ? La découverte de ces objets a attiré l’attention des scientifiques du monde entier. Comme personne ne pouvait en donner une explication satisfaisante, on a parlé de cultures préhistoriques.
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Cette image représentant le Falun est l'univers en miniature et
dans tous les autres espaces aussi, il a ses formes d'existence et
ses processus d'évolution, c’est pourquoi je dis que c'est un
monde.
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